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Membre titulaire (1823) 

 

Pierre-Acace Vimont (1769-1835) est né dans la commune du Sap, dans le département 

de l’Orne, le 14 octobre 1769. Après une carrière de chirurgien-major dans l’armée, il est 

devenu médecin des Salines de l’Est. Lorsqu’il pose sa candidature à l’académie, il est 

vivement appuyé par le préfet. Dans un bref rapport, l’ingénieur des Ponts et Chaussées 

Plonguer précise qu’il est docteur en médecine et déjà membre des sociétés de médecine de 

Paris et Montpellier. Vimont a présenté à l’appui de sa candidature un Essai sur les 

phlegmasies du système muqueux, dont le docteur Lamoureux fait un éloge appuyé : 

« l’exactitude, l’ordre, la clarté qui le distinguent prouvent que M Vimont est non seulement 

un médecin érudit, mais encore un littérateur exercé ». Il habite alors à Château-Salins et c’est 

comme associé correspondant qu’il est recruté le 12 mars 1807. 

Sous l’Empire, Vimont s’est surtout distingué par des poésies, qui célébraient la gloire du 

régime : des Stances composées à l’occasion de l’anniversaire du couronnement de 

l’Empereur (1808), une Ode sur la conspiration tramée contre les jours de Napoléon, dédiée 

à Son Altesse Impériale le prince Joseph.  

Comme il a été amené à résider à Nancy, il écrit le 1
er

 mai 1823 pour demander à l’académie 

de l’accueillir comme membre titulaire. Son dossier s’est surtout enrichi à cette date d’un 

Eloge d’Ambroise Paré, restaurateur de la chirurgie en France (Paris, 1814), qui a été 

couronné par l’académie de Rouen et d’une traduction en vers de Virgile. La qualité de 

membre titulaire lui a été attribuée le 10 juillet 1823. Pierre Vimont a participé de manière 

assez active aux travaux de l’académie par des rapports de 1823 à 1826. Ses présences se sont 

ensuite espacées. Il est mort à Nancy, le 23 août 1835, à l’âge de 65 ans. [Jean-Claude 

Bonnefont] 

 


